
L’astrologie à travers les siècles   
 
Nostradamus, on l’a vu, établissait des almanachs, puis ses prophéties, en se basant essentiellement sur l’astrologie, 
c’est-à-dire l’observation des astres. 
 

 
Nostradamus, astrologue du roi, bois du XVIème siècle  

 
Au Moyen Âge, il n'existe pas de distinction entre Astrologie et Astronomie !  
 
Et pourtant, des documents astrologiques mésopotamiens distincts des inscriptions astronomiques remontent au IIème 
millénaire av. J.C. et en 605 av. J.C., l'enseignement de Thalès à Milet marquait déjà le début d'une astronomie distincte 
de l'astrologie ! 
 

 
stèle mésopotamienne XIIème siècle av. J. C. 

 
"Pharaon leur a dit : je pratique l'astrologie et je vois cette étoile s'avancer à votre rencontre dans le désert, elle 
annonce sang et tuerie." in Commentaire de la Bible de Rachi (vers 1100)  
 
Simon de Phares, astrologue, nous dit d'"Artus rex Britaniae. Cestui fut moult expert en la science de astrologie et aussi 
de l'art militacie."  
 
Les Astrologiques ou la Science sacrée du ciel de Marcus Manilius (Ier siècle) 
La notion d’horoscope figure dans le Tetrabiblos de Claude Ptolémée (90-168) 
La Grande Introduction à la science de l'astrologie d’Albumasar (787-886) 
 
" ... Chez les astrologues, il y a pacte tacite (avec les démons), sans évocation sauf peut-être tacite à cause de 
l'inscription des figures et des noms ... " in Malleus Maleficarum de Henri Institoris et Jacques Sprenger (1486) 
 

  
ancien horoscope … et … pentacle magique  

 
"Leon VI, fils & successeur de l'empereur Basile (vers 900), fut surnommé le Philosophe, quoique ses mœurs dissolues 
le rendissent indigne de porter un si beau nom.  



Léon s'appliqua particuliérement à l'Astrologie : cette science frivole lui donna la réputation de percer dans l'avenir." 
in Encyclopédie de Diderot et d'Alembert 
 
De Doctrinâ promiscuâ de Galeoti-Martio (1488 Florence), dédié à Laurent de Médicis (1449-1492), est un mélange de 
questions de médecine, de physique et d'astrologie. 
 
"Luc Gauric, astrologue de Gifoni dans le royaume de Naples, faisait ses prédictions sous Jules II, Léon X, Clément VII 
et Paul III.  
Ces pontifes donnèrent des marques d'estime à ce prédiseur, dans un siècle (1500-1550) où l'astrologie était la marotte 
des savans, et surtout des astronomes que l'on confondait alors pour cette raison avec les astrologues et les devins. 
"Placide Fosco, italien, médecin de Pie V, mourut à Rome en 1574. On a de lui un traité De usu et abusu Astrologiae in 
arte medicâ.  
"Gassendi (1592-1656) s'était beaucoup occupé de l'astrologie judiciaire ; il disait, à la vérité, que c'était un jeu, mais 
le jeu du monde le mieux inventé. Il avait appris l'astronomie en vue de l'astrologie ; mais il y fut trompé tant de fois, 
qu'il l'abandonna pour se donner entièrement à la première." in Dictionnaire Historique de F. X. de Feller (1818) 
 
En 1666, Colbert, sous la pression des Jésuites, interdit aux membres de l'Académie des Sciences de s'occuper 
d'astrologie, et donc son enseignement, et  supprime le dernier poste d'astrologue officiel de la Cour de France !  
  
 
 


